
ÉTUDE SUR LE VENIN DU CRAPAUD.

peau du dos, à la dose - de grain. Vingt-cinq minutes
après les premiers symptômes se manifestèrent, leur mar-
che fut très lente Au bout d'une heure la marche était
impossible, quand on la frappait elle se tournait sur le ven-
tre, se servant de ses membres comme de rames. Les pu-
pilles étaient très dilatées, l'oeil proéminent et vitré ; il y
avait par intervalles un tremblement général, accompagné
de convulsions dans les extrémités; à cette état succédait
un calme parfait. La respiration était très accélérée et la-
borieuse; les mouvements du cœur très rapides, et parfois
irréguliers. Le timbre de ·la voix était très affaibli; il y
avait de fréquentes évacuations d'urine et de matière féca-
le peu consistante. Deux heures après elle ne pouvait plus
se trainer quand on la frappait; mais elle se roulait en fai-
sant maintes contorsions. Parfois il y avait convulsion des
muscles de la face, accompagné de clignotement des pau-
pières qui restaient demi closes, on aurait dit qu'elle était dans
un état de sommeil. Au bout de trois heures elle était
couchée sur le côté, dans un état de sommeil apparent, les
paupières presque fermées, le corps immobile, la respiration
très gênée, les mouvements du cœur très rapides et irrégu-
liers. Si on la frappait elle ouvrait les paupières, tremblait
et agitait ses membres, sans pouvoir changer de position; il
y avait grand relâchement dans tous les muscles du corps,
la voix avait disparue, mais le sentiment et la conscience
étaient conservés.

Cinq heures après l'introduction du venin, les effets
toxiques commencent à diminuer, si on la frappe elle se
traîne de nouveau sur le -ventre, ou fait de légers bonds:
l'état saporeux est diminué, les paupières so'nt plus ouvertes,
la respiration moins gênée, les mouvements du cœur sont
moins rapides et plus forts; la voix qui avait disparue se
manifeste de nouveau, mais très faible et à peine sensible.
Alors, j'introduis sous la peau de la cuisse 2 de
grain d'acétate de strychnine en dissolution; deux mi-
nutes après. la paralysie avait disparu; d'abord elle se roule
avec rapidité, puis se relève, et fait des sauts et des bonds
prodigieux; enfin elle se met à courir avec rapidité pen-


